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rations, vers huit heures du soir, je fis reprendre la mer ä Tescadre, afin de

reoccuper sa premiöre posilion sur la rade de Fasana, qui doit me servir de base

d'opöralions.
La force de Tennemi, ä la premiere rencontre, a ötö evaluee ä 12 gros navires

cuirassös; en tout 27 ä 30 bäliments.

Toutefois, d'apres le dire des hommes du Re d'Italia, qui onl pu se sauver sur
la plage de Lissa, lors du dösaslre de ce navire, le nombre des gros bätiments
cuirassös etait de 12, parmi lesquels le vaisseau ä tour V Affondatore; celui des

bätiments legers ä cuirasse, 3; parmi les bätiments ordinaires, il y avait 8 fregates,
6 vapeurs, 5 transports; ensemble, 32.

L'armement de la flotte ennemie se composait, d'aprös les renseignements des

prisonniers, aussi bien qu'ä en juger par les eclats de projectiles trouves sur divers

points de Tile de Lissa ou ä bord de nos navires, de pieces du plus fort calibre et

meme de conslruction toule. recente. On a retrouve des projectiles de 80 ä 300
livres. On assure que VAffondatore avait ä bord des pieces de 600.

J'ai cru devoir, immödiatement apres le combat, cxprimer aux öquipages de la

Holle, sans distinction de grade ma satisfaction el mes remerciements. Tout le

monde, coinmandanls, officiers et equipages, a fail son devoir; ils ont combattu

avec une bravoure, un calme et une perseverance auxquels Tennemi möme ne

pourra refuser de rendre hommage.
Leur conduite merite d'autant plus d'öloges que la plupart des navires sont

armes depuis peu de temps, et que pour beaucoup d'entre eux un intervalle de

trois semaines ä peine separe le jour de Tarmement de celui de la bataille. II ne

faut pas oublier non plus qu'en allant au combat ils savaient qu'ils allaient se

mesurer avec un ennemi materiellement supörieur, et que la force morale et i'ha-
bilete du marin peuvent seules contrebalanccr cette supörioritö.

Guillaume Tegethoff,
vice-amiral.

SADOWA.

Proclamation du prince Frederic-Charles ä ses troupes.

Quartier general (Gcerlitz), le 22 juin 1866.

Soldats t L'infidöle et trailre Autriche ne respecle plus nos frontieres de Silösie.

A son exemple, j'aurais pu, sans declaration de guerre, passer ses frontieres de

Boheme! Je ne Tai pas fait. Je lui ai fait parvenir une signification ä ce sujet, et

demain nous enlrerons dans le pays ennemi, afin de menager notre territoire.
Nos premiers pas sont entre les mains de Dieu I Remettons-nous ä Celui qui gou-
verne les hommes, ä Celui qui decide du sorl des peuples et de Tissue des batailles.

Songez ä ce que dit TEcriture; laissez vos coeurs batlre pour Dieu el vos bras

frapper sur Tennemi I II s'agil dans celte guerre — vous lesavez tous— desbiens

les plus sacres de la Prusse, de l'avenir de notre chere patrie. Nos ennemis, ils
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Tont dit eux-memes, veulent la demembrer et Tavilir. Ces torrentsdesang que

vos ancötres et les miens onl verse sous Frödöric-le-Grand et dans nos guerres

pour noire liberte, ces lorrenls de sang que vous-memes avez röpandus ä Düppel

et ä Alsen, doivent-ils avoir öle verses en vain? Non! Nous voulons conserver

noire Prusse, et par notre vicloire la rendre plus puissante encore. Montrons-nous

dignes de nos peres. A leur Dieu notre cause, il bönira nos armes. Et maintenant

en avant, noire cri de guerre est:
Avec Dieu, pour le roi et la patrie! Vive le roi!

Le gönöral de cavalerie,
Frederic-Charles

Lettre du roi de Prusse ä la reine de Prusse.

Horzitz, 7 juillet.
Le 2, Fritz-Charles me quitta ä trois heures du soir, apres un conseil de guerre

dans lequel il avait öle decide qu'on aecorderail un ou deux jours de repos aux
hommes epuisös par des marches et des combats.

Mais, ä 10 heures et demie du soir, le gönöral Voigts-Rhelz revint chez moi

pour me communiquer le resultat des reconnaissances du jour, d'apres lesquelles
des masses ennemies importantes avaient marche de Josephstadt ä Koenigsgraetz,

de ce cötö de l'Elbe, depuis 8 heures ä 3 heures; des prisonniers disaienl que Tarmee

se concentrait entre l'Elbe et Bistritz, autour de Koenigsgraetz; on nie pro-
posa donc de profiter de la circonstance heureuse que Tennemi paraissait vouloir

s'arröter de ce cöte-ci de l'Elbe, et de lui offrir la bataille. A cet effet, Ia 1™

armee devait prendre position au centre, avec le 2e, le 3e et le 4" corps, ayant
devant eile Sadowa, le general Herwarlh marcher avec son corps et demi, par
Nechonilz, sur le flanc gauche de Tennemi; Fritz, avec la 2C armöe, le 1er corps
de la garde, le 5e el le 6e corps, sur le flanc droit de Tennemi, en partant de

Koenigsgraetz, et ayant son aile gauche sur la gauche de TEIbe.

Ce ne fut que vers minuit que j'eus tout regle avec le general Moltke; je fixai

mon depart ä cinq heures du matin, Tarmee devant se mettre en marche ä deux
heures du matin. J'avais ä faire en voiture prös de quatre milles, et ne croyais

loujours qu'ä moitie que Tennemi pourrait s'arröter de ce cöte-ci de l'Elbe. Mais

Texactitude de cetle supposition ne se manifesta que trop tot. Lorsque je montai
ä cheval dans un petit village, Dub, il pleuvait, et la pluie dura, avec quelques

courtes interruptions, pendant toute la journee. Passant döjä ä cötö des troupes,
je fus constamment saluö par elles par des hurrahs.

Le combat commencait justement ä 8 beures par le feu d'artillerie du 2" corps,
lorsque j'arrivai ä Sadowa et pris position sur une hauteur. Ce corps ötait devanl

moi ä droite. La division Hörn (8*) passa la Bistritz prös de Sadowa et attaqua
les hauteurs boisöes situees de l'autre cötö; mais par suite de la violence de la

rösistance, eile gagna peu de terrain. La 5me division (Fransecky) se döveloppa ä

gauche avec un succös non moins douteux ; Herwarth venant de Nechanitz, prit

part, une heure et demie apres, au combat qui, de notre cötö, pendant cinq heures
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